
C· Etude de la suite (>,) définie par v. = ", - n 

On Q donc, pour tout entier naturel n. li n =f "+ dx . 
o t' - X 

On se propose d'ttudier la convergence de la suite (v,l. 

1 - Monuer que la suile (v,lesl croissanle. 

Ouf! J~ n avajs 
pas am~ni mon 

bouli~r ! 

, 
2 · a) Montrer que. pour loul rée l x posilif ou nul . • ' - x ~ ~ 

2 . 

b) En déduire que, pour 10UI entier nalurel n, l ' , S; f '2 .• e-' dx 
o . 

cl En effecluanl une Inlégration par parues. e~primer f '2.< .-'dx 
o 

en Concuon de n, 
dl En dédUIre que. pour 10UI entier nalurel Il, l', S; 2. 

3l La suile (l' ,) eSI·eUe convergenle? 

Une autre version 
par hiès LADIREZ 

Rtmarqut prt1imJnaire 
Cel énonci repose 514r Ja fonct ion définie s ur IR par 

((x) = ~ el consiste à regarder le comportement asymptotique 
eA _ x 

de la courbe. La présenct des su;US )' est toralement 
anifici.II.: c '.,/ "" bel exemple d'anri-marhimariqw:s. Je propose 
d'en rester à lm énoncé "continu ", salis intervention du "diseur" 
qui ic i Il 'ajoute rien, n; ail plan mathimaltqlt~, n; au plan de 
['évaluation des candida/S. 

Soil la fonction dtfinie SUT IR par (xl = ~ 
I!~- 'f 

dont une calt:ulolrice graphique propose la 
courbe ci-contre . 
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1 - Quelques éléments pour préciser la représentation 
graphique 

La courbe affichée suggère dJfférentes propriétés qu'on demande de 
coofinncr, de .pr6ciser ou d' Înfirmer par un calcul ou un nisonnement 
précis: 
· Isemble définie sur IOUtlR(on peul étudier les van.Uon' de ... - x) ; 
· 1 semble avoir pour asymptote horizontale les droites d'équation y = 0 en 
-~et y= 1 en +00; 

· f semble avoir un maximum en x == 1 dont la valeur semble comprise ent.re 
1 et2; 

- f semble monOtone croissante à gauche de ce maximum et mOnOlonc 
décroissante à droue. 

Il - Comportement de la courbe le long de ses deux 
asymptotes 

L'élude précédente a confirmé l' xistence de deux asymptotes d'équations 
respeclives y = 0 et)' = 1. On peUl .Iors se poser le probl~",e de savoir si les 
:rires A (À) et B (1.) des domaines défmis par 

{

OSXSÀ 

1 S y Sft.x) 
pour A (À) 

{

I.SXSO 

o Sy Sj{xl 
pour B(À) 

ont des limites finIes lorsque i. tend vers +00 pour A (À) et vers - pour B (À). 

Etude de A (À) 
al Ecrire A(À) sous la fonne d'une seule Intégrnle. 
bl Cene intégrale ne peUt pas être calculée dlrectement, mais on peut d'abord 

remarquer qu'elle croît avec À.. Le jusufier! 

1 . ' t t
l 

cl Montrer que, pour x;>: 0, -- S 2.- ' c est·à-dlre' - x;>: - . 
~-x 2 

d) Calculer f '"2.t.-'dx et conclure. 
o 

Etude d. B(À) 

En remarquant (et en justifiant !) que pour ... S 0, .. - x;>: l , conclure de 

même pour B(À). 
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